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Le rendez-vous politique de La Rep'

INDISCRÉTIONS sions dans la majorité sont déjà
sur la place publique.

LE RETOUR. Attachée de presse en
charge de la communication de la ville
d’Orléans au temps où Jean-Pierre
Sueur en était le maire, partie ensuite
à la Région puis à Tours, Catherine
Bernard s’apprête à revenir dans
l’agglo ; début avril, elle devrait pren-
dre en charge la communication de la
ville de Saint-Jean-de-Braye. ■

HOMMAGE. Le conseil municipal de
Fleury-les-Aubrais rendra très certaine-
ment lundi soir un bel hommage à
Pierre Mercier, le très apprécié adjoint
à la communication qui est décédé
dernièrement. Pour autant, les élus ne
devraient pas désigner de remplaçant
pour le poste de septième adjoint. ■

PLUTÔT CINÉ OU PLU ? La premiè-
re réunion de concertation autour de
la révision du plan local d’urbanisme
d’Orléans s’est tenue mardi, dans une
salle du cinéma Pathé, place de Loire.
Le rendez-vous était fixé à 19 heures.
Quelques minutes plus tard, Muriel
Chéradame, maire-adjointe à l’aména-
gement urbain, a proposé de com-
mencer à l’heure « comme une séance
de cinéma » et d’entamer un échange
« plus passionnant qu’un film ». Disons
que ça se discute… ■

Tempête
Les municipales ont lieu dans
deux ans. Une éternité en politi-
que. Pourtant, le sujet est dans
toutes les têtes. « On n’en est
pourtant pas à la composition des
listes. Mais on y réfléchit », recon-
naît un maire influent de la Mé-
tropole.
À Orléans, entre les élus en place
depuis 2001 qui craignent pour
leur fauteuil, ceux qui voient d’un
mauvais œil une alliance d’Olivier
Carré avec LREM et menacent
d’entrer en dissidence ou les en-
cartés LREM, qui voudront peser
mais ne sont pas sur la même
longueur d’ondes, comme Béatri-
ce Odunlami et Nathalie Kerrien,
c ’est tempête sous les crâ-
nes. Olivier Carré voudrait ainsi
renouveler la moitié de son équi-
pe.
Dans les communes plus modes-
tes aussi, on cogite. À Saint-Jean-
le-Blanc, certains élus se deman-
dent si le maire, Christian Bois
(LR), en difficulté, finira son man-
dat. Et quand la guerre de succes-
sion débutera, sur cette terre qui
a toujours été assez politisée.
Sans parler de Fleury, où les ten-

L’autre Jeanne
B i e n
malgré
elle, la
j e u n e
fille qui
f i gu re
Jeanne
d’Arc a
été au cœur de l’actualité natio-
nale cette semaine. Ce que l’on
sait moins, c’est que l’une de
celles qui l’ont précédée, Jeanne
2002, fait partie de ceux qui
chroniquent l’actualité nationa-
le, justement. Charlotte d’Ornel-
las, proche de l’extrême droite,
est journaliste à Valeurs actuel-
les, chroniqueuse sur CNews et
France Info. Elle a aussi été la
conseillère de Jean-Frédéric
Poisson, candidat aux primaires
de la droite. Pour une jeune
femme qui expliquait en subs-
tance, dans La Rep en 2015, ne
pas s’intéresser aux médias gé-
néralistes et davantage à la po-
litique qu’aux personnalités po-
litiques, on peut être surpris.
Cette semaine, l’ex-Orléanaise a
pris la défense de Mathilde
Edey-Gamassou, un « choix par-
faitement légitime » selon elle.■

èè OÙ VOIR VOS ÉLUS CETTE SEMAINE ?

PERMANENCES D’ÉLUS
MICHEL RICOUD. Lundi
26 février. Le conseiller municipal
PCF d’Orléans recevra de
15 heures à 16 h 30 en mairie de
proximité de La Source.
FLORENCE CARRÉ. Samedi
24 février. L’adjointe chargée des
quartiers est d’Orléans recevra
les habitants de 10 h 30 à
12 heures en mairie de proximité
est.

CONSEILS MUNICIPAUX
FLEURY-LES-AUBRAIS. Lundi
26 février. Le conseil municipal
se réunira à 18 h 30 en mairie.
Le débat d’orientations
budgétaires figure à l’ordre du
jour.
SAINT-PRYVÉ-SAINT-MESMIN.
Vendredi 2 mars. Le conseil
municipal se réunira à partir de

19 heures en mairie.

RÉUNIONS PUBLIQUES
ORLÉANS. Mercredi 28 février.
Réunion publique de suivi des
travaux de requalification de la
rue des Chabassières et de la rue
Moreau, à 18 heures. Rendez-
vous rue des Chabassières, à
l’angle de la rue du Clos-Rozé.
ORLÉANS. Mercredi 28 février.
Réunion de suivi des travaux de
requalification de la rue du
Pressoir-Blanc, à 18 heures.
Rendez-vous rue du Pressoir-
Blanc à l’angle de la rue Boyau.

VISITES SUR SITE
CHÉCY. Mercredi 28 février. Les
élus d’Orléans Métropole
visiteront, mercredi, la
déchetterie de Chécy (rue Pierre-
et-Marie-Curie), et son nouvel
espace dédié aux déchets verts.
SAINT-PRYVÉ-SAINT-MESMIN.
Jeudi 1er mars. Les élus d’Orléans
Métropole visiteront, jeudi, la
déchetterie de Saint-Pryvé-Saint-
Mesmin (chemin de l’Alouette), et
son nouvel espace dédié aux
déchets verts.

À LA TÉLÉ
JEAN-PIERRE SUEUR. Sur KTO.
Le sénateur PS du Loiret était
l’invité, cette semaine, de
l’émission Face aux chrétiens,
diffusée sur la chaîne KTO. À
revoir ce samedi 24 février, à
13 h 10.

Il est loin le temps où le
PS pouvait s’enorgueillir
d’avoir près d’un tiers des
maires de l’aggloméra-
tion sous sa bannière.

Aujourd’hui, ils ne sont
qu’une poignée à avoir
repr is leur carte. Les
maires d’Ingré, Saint­
Jean­de­la­Ruelle et La
Chapelle­Saint­Mesmin,
en l’occurrence. Chris­
tian Dumas, Christophe
Chaillou et Nicolas Bon­
neau. Exit de la liste des
adhérents socialistes Da­
vid Thiberge (depuis la
fin 2016) et Jean­Vincent
Valliès (depuis début
2016), maires de Saint­
Jean­de­Braye et Chécy
et puissants vice­prési­
dents de la Métropole.
Cette absence d’apparte­
nance partisane pourrait
avoir une influence sur
les municipales de 2020,
en ces temps où les élec­
teurs s’éloignent des
partis traditionnels.

À Orléans, l’ex­candi­
date PS aux municipales
de 2014, Corinne Leve­
leux­Teixeira, qui de­
meure encartée, estime
même que l’hypothèse
d’un scrutin municipal,
sans candidat socialiste
tête de liste, est envisa­
geable. « Sera­t­on en
capacité de porter quel­
q u e c h o s e ? E n f é ­
vrier 2018, aujourd’hui,

je ne sais pas. À la Mé­
tropole, je n’ai pas de
doutes, il y a suffisam­
m e n t d e p e r s o n n e s.
Mais à Orléans, a­t­on
les forces suffisantes
pour avoir 55 noms,
pour monter un projet ?
Mais peut­être que le
congrès d’Aubervilliers
va amorcer une nouvelle
dynamique… » L’élue es­
time aussi que l’élection
de la Fleuryssoise Carole
Canette à la tête de la fé­
dération loirétaine serait
la meilleure nouvelle
« depuis longtemps »,
pour le parti.

C. L.-T. pas dans
la course
« Si Carole et Olivier

Faure (candidat au na­
tional) l’emportent, on
aura les bonnes person­
nes aux bons endroits.
Restera à convaincre les
habitants que les socia­
listes sont capables de
produire du change­
ment ».

Et elle, que fera­t­elle ?
« Je ferai des proposi­
tions, pas forcément
pour ma pomme ». De
quoi accréditer la thèse
des barons PS locaux,
qui considèrent froide­
ment que l’ancienne
candidate est « grillée »
pour 2020. ■

Florent Buisson
florent.buisson@centrefrance.com

Pas de candidat en 2020
à Orléans ? « Pas impossible »

GAUCHE■ Localement, comme partout en France, le parti est en pleine reconstruction

Le PS redonne des signes de vie

Marion Bonnet
marion.bonnet@centrefrance.com

«U ne soirée de dé­
b a t , r i c h e e n
échanges. #PSis­

NotDead ». Voici comment
l’Orléanais Baptiste Cha­
puis a réagi, lundi, sur son
compte Facebook, à la ve­
nue d’Olivier Faure. « Ça
faisait longtemps que je
n’avais pas vu autant de
socialistes (130, ndlr) réu­
nis dans la même salle », a
mentionné, pour sa part,
l’ex­députée Valérie Corre.

Et nous, il y avait long­
temps qu’on n’avait pas vu
des socialistes aussi en­
thousiastes ! La visite du
candidat au poste de Pre­
mier secrétaire du parti
semble avoir reboosté le
moral des troupes. Et, en
interne, la « reconstruc­
tion » se poursuit.

« On s’appuie sur
les forces vives »
« On a décidé de mettre

en place une dynamique
assez participative, expli­
que Carole Canette, char­
gée de l’animation politi­
que du parti. De toute
façon, nos institutions
n’avaient plus de sens. On
s’appuie désormais sur
toutes les forces vives. »

Depuis juillet, des réu­
nions s’organisent, dans
lesquelles militants, sym­

pathisants, jeunes socialis­
tes, élus débattent sur un
pied d’égalité. « Vient qui
veut, qui peut, et ce sont
ceux qui sont présents à
ce moment­là qui pren­
nent les décisions », résu­
me l’élue fleuryssoise,

pressentie pour succéder à
Olivier Frézot à la tête de
la fédération du Loiret.

Le parti se met aussi en
ordre de marche en vue de
l’élection du Premier se­
crétaire, le 29 mars, et du
congrès national, les 7 et

8 avril prochain. « Ce con­
grès aura principalement
deux enjeux, estime Caro­
le Canette : définir la ligne
politique mais aussi la
manière dont le parti s’or­
ganisera par la suite. »

Pour Jean­Pierre Sueur, il
faut aller plus loin encore.
Le seul parlementaire du
Loiret qui est parvenu à se
faire réélire avec l’étiquet­
te PS plaide en faveur
d’« assises de la refonda­
tion, associant la popula­
tion ». « Un simple con­
grès ne suffira pas. » Mais
le sénateur est plutôt con­
fiant. « Je crois qu’on va
remonter la pente. Dans le
Loiret en tout cas, le cli­
mat est serein. Je ne sens
pas d’opposition de per­
sonnes. » ■

La venue d’Olivier Faure à
Ingré, lundi, est l’occasion
de faire un point sur la ma-
nière dont le Parti socialiste
tente de se refonder, locale-
ment.

ANIMATRICE. Bien qu’elle n’ait pas encore déposé sa candidature, la Fleuryssoise Carole Canette
pourrait succéder à Olivier Frézot à la tête de la fédération PS du Loiret, le 29 mars.

PERMANENCE. Florence
Carré recevra les habi-
tants des quartiers est.

À l’échelle de la métropole, si les 14 sections locales (*)
existent toujours, elles sont beaucoup moins fournies
qu’avant, reconnaît Carole Canette. « Certains sont partis
vers En Marche, d’autres ont suivi Hamon. C’est plus clair
comme ça. En revanche, on a aussi perdu des gens qui
étaient engagés depuis longtemps. » À la Métropole, le
groupe PS se réunit toujours, sous la présidence de
Christophe Chaillou.

(*) Boigny, Chécy, Fleury­Chanteau, Ingré, La Chapelle, Olivet/
Saint­Pryvé/Saint­Hilaire, Orléans, Orléans­La Source, Orléans
Saint­Marceau, Saint­Jean­de­la­Ruelle, Saran, Semoy, Saint­Jean­
de­Braye, Saint­Jean­le­Blanc/Saint­Cyr/Saint­Denis­en­Val.

■ Des rangs clairsemés


